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qui tenîdraient .1 rendr'e notre feuille F'or-
gane et Fisrtimtdesý pcm'sotîîalils et
des Liaumes indiv'iduelles.

Le G'ognartl panai ta, affiait (Ile posýa-
bIc, lunc ÇoiÎS Par semaine, et se vetîdria t'oi

Lia' T'ouites tçomiiuîînicat ions ou lettres
non affranchines lieront rigoîureusemeinit re-
fusées.

ffl La Groq/n«rd est eii vente : Haîntc-
ville, chiez 2%. Ftréchette, libraire, vis-a-vis
lat cathédrale; chtez M. Isardy, libraire, rute
de la Fabrique. iaîsse-ville, chez Al. S. 13.

chez 1%. Turcot, hôtellier, vis-à.*-vi.- la saille
Jacques-Cartier. St. 8-tuvettr, cIhez M. irs.
Auger, îîarladéiîritre Saiiit-Va lier'.

LA POLITIQUE, QUÉ QU'CÉ QUi'Çzl?

Qtî'cst.ce que la politique? question gra-
ve et perplexe, et dont la solution i occupé
l'esprit d''un grand nomllbre3 de Philosophes.
Jadiq, l'on avait une déhulit)ioni aissez simple

q'leétait l'enseible des principes par
lesquelS on pouvait gouver'ner sa-genîcat tit
peuple, et le conduire au bonheur. Mais
c'est là une définition arriérée, et (tui ne
pouvait, trouver place que clatns les siècles
d'iguoramcc et de superstitions; ele a dû
naître au nîilicu des épaisses ténmèbres du
mnoyeiu-ttge. Noire siècle, qui est, avant-
tout, un siècle de vertu, de lumîièrcs et de
progrès, devait nécessatiremnt troutver une
meilleur définition ; aussi, eni a-t-il inventé
et par milliers. En Russie, la politique est
l'art (la rendre Je peuple heureux à eolltps
de knout; en Autriche, pays plus humain,
lit politique est l'art de donner le botîîcur
au peuple à coups de bâton;, dans le nocu-
veau royaume d'Italie, où le gouvernement
al atteint le sublimîe de la génrst td
l'inmtelligene, la politique est devenue ]'airt
de rendr-e le peuple heureux nia!gré luti;
en ïîmgleteî're, lat politique nl'a, pas varié
depuis trois siècles, et elle est encore l'art
de rester, ministre et de chercher à l'êtr'e;
aux Etats-Unis, où l'onî est plus avancé, lat
politique est l'art de fatire hon&eîcuctît les
choses les plus maluonmêtes due monda. En
Canada,nos hiommes d'letatct lios grundie po-
politiques eut conmbinié avec beaucoup de sa-
gesse la définition amîéricaaitne etla d5finition
anglaise. De leur part, on) ne pouvait et o-,
mac peut attendre niieux ; c'est aigir avec dés-
intéressement, .honneur et lég-itimité. Le
vulgaire inconsidéré, la plèbe ignare et
mal-apprise, croit que les gens s'acharnent à
être ministres, denti-ininistres et députés
par Il amour de lit chose," et eut vute du

petit salaire y attaché. UC'st, une erieur PLAIDOY]eIt EN FAVEUR DE
Profonde; c'est mnal juger, c'est inéconuai- L'IESCLAVAGE.
tre entièremnt l'esprit daltéttindont

sot nié ls tojme pblc. ou Iut Nosrepruduisons, ià titre de curiosité
Ile d'letitt (et qui ne l'est pas aîujourdhi C ctcaeué 'ril uvn u 's
que le mionde est s5i SaLUtL ?) tout j,îartiaiLcavcJ

attachié e1 ertainmes doectrines sociales s'il dit 8i ln n'y prend garde, lit reconniaissanice
for'. naturellcmnent. "lMes Principes politi- des Etaîts dlu Sud pourrait bien passer, un

que sonit excellents, ils sonît les meii- de ces miatins, à lat qualité extrahinc (le fit
leurs tant qjue le gou,.,riieniieiit nie les accompli.
aura pis adtlPés, le J-3uple sera mnalhcu- Oit commncîe à cii parler unt jICU par-
reux, souffrira, et sera éerasé d'iinîpôtm, le tout, en 'Fraince, en Angleterre, et pour Ces
coiltre, public sera vide, la nationialité Oit- taisons: que0 les causc's gagitées d'avance

" nalieite Fera on dang~er, et le imalheur et tentent inéidioterîniamit les bons avocats; que
'et lat misèrie seront partout. Le peu'lle lat qur-stion <le l'eselavage est limpide commne
't.rouve tles idées absurdes et icii veuit (le l'eau de roche ; qu'il est impossible de
"pas ; il n'est pas il. Ila hauteur <le mues con- Il, claiieir davtageîtt. les abolitionnîistes ne
dcepttions et ttc peLt Pas mî'atppr'écier s'en occrpent plusa'issez. Parlez,-mnoi des

lai qu'imIpor'tt ? il fatuver le peu- journalistes qui Préconisent~ le bon NI. Jef-
pic, IInftîtIe cin dépit de ses Ïittennt.crsoit )as'is, ce flté-ttix piésident qui a,
CO qu'il y al de faâclieux, c'est queC datns <lit qtue l'esclavag~e tatde droit divin.
tit un geei'niîemt conistitutionînel, uneO Ceux-là tiennient bon), et préèclîctt l'aboli-
idée,'uit pri-icipe bon ne petit être atdmiis dmnce pour leur sainit.
(]nu'eil passant par le creuset <les deux - Recotnnuissous1 ! reconinaissons !s'é-
chambres. Il rttudl':i donc c'ie j':Iî lle cil crient-ils.
chiambre, quie je nIe iîsse élite pour' faîî'cr Attendez. encore, répondent les pru-

" toinjdtrcl nimes plnie..(;c sera unie d"tîs
Pnbe néêcessité pour mîoi; ]l vie î,uhli- -A quoi bon ? Ne savez-vous pas

que exige des :acrific-es (d gvût et d'in- que rienl n'est absolu eii ce mtonde, la liber-
"térêl.. Mais l'iisquc le patys a1 besoin (le té Srtout

motii, Je tme sacrifie.' - Héla S n ]ous le savons.
Nos intistres actuels et lies t'nturs initis-

tioe, qui sonit très ioitbî'eux, eut sonit touts
?ce poinît. Ils Ont à latter countre l'î.noi'aia-

ce et les préjugés dut peupîle, qlui a lat sotti-
se de uic pais les pretîdre sur patole pour des
grands limeiius; ils renioncent à des posi.
tiens superbes pour se dévouler noblemîenît
à la c.îîsesaci'récdutsalutcouiiuI ; ils pocils-
Senît génér'eusemuent l'oubli d'eîv.)Imêiiîcm
jusqu'àt acheter leurs électeurs peur ci iqi
re, par l'application dce leurs tlîéoî'ies, les
liaîbitiaits titi pn's (le Cocagne sérieux que
leurs hautes capaîcités politiques vont en-
fauter.

Et que î'eçeivent ces généreux fils du
pur dévocieent oit r'écomnpense dle leur's
services icaclbc -iugait de d
leturs coneitoyeus, les inijur'es dc quelques
journalistes gagés, et la baigatelle de £1,
5 00 ou £9 ) 000 par année, moinis les petits
négroces inntocetnts permis entre ministres
et députés liotisiôtes et bien élevés

.Résumé : cii Canada, lit politique cousis-
te à acheter les gourvernés pour les renîdre
heureux. Dants aucuni pays du nmonde, les
gouverniants tic se mntr'ent autssi dévoués,
et le Gu'og,îard voengera leurs grandes ver-
tus môccoitmîtes cet flétrira, l'inîsolence de
ceux qui osent doutter que chaque ministère
tic soit exclusivemuent Composé d'honnêtes
gens.
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- hl bien ! alois, lis.-sez aux Atîtèri-
cains, à <lui cela i ibt plaisir, le dr'oit de pe-
set' légèremienît SU). leurs esclaves.

Euà souffrirez-vous ? Noit. Lat blanchecur
de votre peau est inattaquable; Ile chat à
ncur queules le Plus enidurci refuserait d'y
îîîordre; il sait trop ce qu'il doit à l'éclat
(le votte épidlermei, tandis que tout le iitîde
salit que le cuit' noir de l'Africain a été
conîfectionîné partiealîêretticnt Par le Créa-
teur pour êtr'e tainé. En cherchanz, dans
la Bible, ave soini, vous cri acqîîciî'cz la
Preuve.

N'allez done pas contre les décréts de lat
Providenice cii contrarîiaînt ses déc;-ýts foi-
uiiels.

Qu'est-ce que l'esclavage, après tout ? la
famille agrandie. ]Et le père le plus tendre
devat à certains iiiotncîits corriger et punir
sa;i progéntiture rebelle pour la? mnaintenir
dants le droit cemuinî, il doit vous paraître
tout siîmple que le pla,,nteur fasse pour ses
fils dazdoptioni ce que.l palpa le moins sé-
vère est forcé de faire quelque fois à l'eni-
droit et à l'enver's de ses bébés chéris.

Mon Dicti! la main tournée, le planteur
n'y pense plus.

Lui ! en vomuloir au niègre qu'on vient de
fustiger par ses ordres ! AIt ! vous le con-
naissez mlal!1 Sacehez, au con traire, que lors-
qu'il arrive n accident grave à l'esclave
justemnent tancé, son maîître s'a, le pr'emier
à 'donner des ordres pour qu' on prenne soin
de lui.

M1ais9 l'aîudace des folliculaires ne recule
devant rien. Ils vous diront, par exemple,
que tel propriétaire a fait mourir, sous le


